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La ville est devenue un espace où interviennent plusieurs facteurs pour définir 

la particularité d’un monde spatial et environnemental en pleine mutation. On 

ne peut étudier l’aspect social de la morphologie de cette entité urbaine et 

sociologique rassemblant des populations sans se demander si le mode de 

vie est ou non adapté à un type de construction urbaine déterminée (Kevin 

Lynch, L’image de la Cité, réd.1999). Cette urbanisation prend alors une 

ampleur dimensionnelle qui modifie les conditions de vie, de santé et 

d’environnement, conséquence de l’exode rural, de la pollution et de la 

croissance démographique. 

En 2007, plus de la moitié de la population mondiale habitait une ville, une 

proportion qui tend à augmenter : en effet, selon les projections à 2050, 70 % 

de la population mondiale vivra dans un espace urbain, architecturalement 

structuré ou déstructuré. L’urbanisation spatiale, accentuée par le 

développement économique, nous interpelle sur les transformations 

dramatiques des conditions sanitaires et existentielles des populations, 

confrontées outre à la problématique de leur bien-être, aux différentes 

politiques d’inégalité sociale et d’exclusion, synonyme de la différenciation 

entre habitants, d’une part, et de la concentration spatiale urbaine, d’autre 

part (Marcel Roncayolo, sous la dir. de, La ville aujourd’hui, 2001). 



 2 

La particularité de ce rapport de réciprocité entre la ville et la santé nous 

amène à nous interroger sur la nature d’adaptation et de disposition spatiale 

des populations dans le tissu urbain et sur les stratégies politiques entreprises 

dans la gestion de la ville, des services de santé et plus particulièrement sur 

les conditions de vie des habitants, au centre ou en périphérie des 

agglomérations différemment conçues (Yves Grafmeyer et Jean-Yves 

Authier, Sociologie urbaine, 2011). 

A l’image d’une urbanisation anarchique et mal contrôlée, les inégalités 

sociales se développent, engendrant un impact sur la santé des habitants, qui 

s’entassent dans des espaces géographiquement déstructurés et exposés 

aux multiples risques d’épidémies et de maladies transmissibles et non 

transmissibles, une menace permanente pour la santé publique et pour la 

pollution de l’environnement écologique et social des citoyens (Olivier Borraz, 

Les politiques du risque, 2008).  

Dès lors, la particularité de la localisation urbaine des habitants et la nature 

de leur interaction avec leur environnement d’existence et de vie prend 

aujourd’hui des proportions alarmantes dans les pays pauvres ou émergents. 

Les collectivités locales et la société civile s’impliquent dans la gestion de 

l’espace urbain, la mobilité et la sédentarité des citoyens, leur rôle se 

définissant selon les stratégies de développement urbain que déterminent les 

conceptions architecturales d’aménagement, ainsi que les dispositifs 

d’hygiène et de sécurité mis en place pour améliorer la santé publique. 

Au travers de ces mutations urbaines et sociales, cette réalité n’épargne pas 

les villes algériennes dont la déstructuration des territoires et la disposition 

des agglomérations expliquent la dérégulation de la notion d’urbanité, une 

réalité dominée par le rythme de la croissance démographique et 

l’entassement architectural des bâtisses (Guy Burgel et Seddik Hammache, 

Villes algériennes, 2003). 

Toutefois, la ville continue-t-elle de se développer anarchiquement, négligeant 
les équipements et les services d’accompagnement et d’aménagement en 
rapport avec la qualité de vie et le bien-être des citoyens ? 

La protection de l’environnement et de l’espace urbain est-elle devenue une 
réalité responsabilisant les citoyens, les collectivités locales, les élus locaux et 
l’Etat ? 

Quel est l’impact de la conception urbaine et architecturale sur les pratiques 
écologiques et sanitaires des citoyens ? 
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Les objectifs du colloque  

1. Il faudrait débattre de la structuration ou la déstructuration de la ville 

dans un contexte pluridisciplinaire, ainsi que des conditions 

environnementales, urbaines, sociales et sanitaires et de leur impact sur 

les pratiques, les comportements et les modes de vie des citoyens. 

2. Il est de nos jours primordial de s’intéresser au rôle des collectivités 

locales, de la société civile, des institutions et de l’Etat dans 

l’aménagement et la conception architecturale contribuant à 

l’agencement urbain des territoires et des différents espaces d’habitation 

des populations. 

3. Il faudrait démontrer le rapport qui pourrait exister entre la politique 

mise en œuvre pour la protection de l’environnement, l’instauration de la 

culture écologique et les stratégies de préservation et de promotion de la 

santé publique parmi les différentes couches sociales sédentarisées. 

Les axes du colloque : 

1. Toute urbanisation de la ville s’identifie à la composition rurale ou 

urbaine de sa population, à son environnement, à sa composition 

spatiale et à son fonctionnement socioculturel, une morphologie 

constituante et significative selon le rapport qui pourrait exister entre les 

mutations sociales et économiques et l’environnement spatial et social. 

2. Le processus de peuplement d’une ville se traduit sociologiquement par 

la mobilité, vers un espace urbain ou à l’intérieur de celui-ci, ainsi que 

par l’interaction entre les citoyens et leur habitat, synonyme de la 

conception architecturale qui déterminerait la nature de la sédentarité, le 

rythme de la croissance démographique et la localisation spatiale des 

différentes couches sociales. 

3. En rapport avec une urbanisation anarchique et mal contrôlée, les 
inégalités sociales se développent engendrant un impact sur la santé 
des habitants, au détriment des risques d’épidémies et de maladies 
transmissibles et non transmissibles qui représentent un danger 
permanent pour la santé publique et pour l’environnement, l’écologique 
et le bien-être psychologique et existentiel des citoyens. 

Calendrier : 
 
- Les résumés des communications proposées devraient être envoyés 

au plus tard le 15 août 2013. 
- Évaluation des résumés par le Comité scientifique du 02 août au 02 

septembre 2013.  
- La confirmation parviendra aux participants le 15 septembre 2013. 



 4 

- Le dernier délai de l’envoi des communications (20 000 à 30 000 
signes)  est le 15 octobre 2013.  

- Date du colloque du 28 au 29 octobre 2013. 
- La langue du colloque est le français. 

 
Proposition des communications : 
Pour chaque proposition de communication, le texte devra comporter :  

 - Les coordonnées personnelles et l’affiliation institutionnelle de 
l’auteur.  
-  Le titre de la communication,   
-  Un résumé de 3 500 signes, caractères et espaces compris,  
 - Le texte devrait être saisi en format WORD avec la police Times New   
    Roman, 

Important :   L’inscription dans l’un des 3 axes proposés doit être    
 mentionnée par l'auteur.  
 

Contact du colloque : 

colloque.bejaia.ville@gmail.com  

colloque.ville.bejaïa.2013@gmail.com 

colloque_ville_béjaïa2013@yahoo.com 

Présidents d’honneurs : 
 
Pr. SAIDANI Boualem, Recteur de l’université A-M, Béjaïa  
Dr. CHERRAD Hichem, Doyen de la Faculté des Sciences Humaines et 
sociales 
 
Président du colloque : 
 
BERRETIMA Abdel-Halim, Maître de conférences en sociologie, université de 
Béjaïa, IRIS/EHESS, Paris 
Contact : abdel.halim-Berretima@ehess.fr 

Comité scientifique  

AISSANI Jamil, Professeur, université de Béjaïa, Président de l'association 
GEHIMAB, Béjaïa 
BAA-BOUZID Saliha, Maître de conférences en psychologie, université de 
Béjaïa 
BERRETIMA Abdel-Halim, Maître de conférences en sociologie, université de 
Béjaïa 
BESSIN Marc, sociologue, chargé de recherche au CNRS, IRIS/EHESS, 
Paris 
BOUATTA Cherifa, Professeure en psychologie, université de Béjaïa 
BOULKROUNE Heddya, Maître de conférences en urbanisme, université 
d'Annaba 
BOUZID Najoua, , Maître de conférences en sociologie, université de Béjaïa 
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BURGEL Guy, Professeur en géographie urbaine, université de Paris X 
CAUSER Jean-Yves, Maître de conférences en sociologie, Université de 
Haute-Alsace 
CHERRAD Hichem, Maître de conférences en sociologie, université de Béjaïa 
DAHMANI Ahmed, Maître de conférences en sciences économiques, 
université Paris Sud XI, (AMETIS/CEI), Paris 
FERREOL Gilles, Professeur de sociologie, université Franche-Comté 
JOLIBERT Bernard, Professeur de sociologie université de la Réunion 
JUCQUOIS Guy, Professeur de sociologie, université de Louvain, Belgique 
HADJEIDJ Ali, Professeur en urbanisme, université de  Bab Ezouar, Alger 
HAMMACHE Seddik, Maître de conférences en Architecture, inspecteur 
régional d'urbanisme et de la construction, Annaba 
IKIOUANE Mourad, Maître de conférences en STAPS, université de Béjaïa 
LANANE Massika, Maître de conférences en sociologie, université de Béjaïa 
MAKHLOUFI Abdelouhab, Maître de conférences en Sciences de 
l’information et de la communication, université de Bejaïa 
LECLERC-OLIVE Michèle, sociologue, chargée de recherche au CNRS/IRIS, 
Paris 
SAHRAOUI Intissar, Maître de conférences en psychologie, université de 
Béjaïa 
 TACHERIFT Abdel-Hamid,  Professeur en géographie, université de Sétif. 
ZAABAR Salim, Maître de conférences en STAPS, université de Béjaïa 
ZEROUALA Mohammed Salah, Professeur en urbanisme, directeur de 
l'EPAU, Alger 

Comité d'organisation  

Président : Dr CHERRAD Hichem 

AMIAR Ali, Maître-assistant en psychologie, université de Béjaïa 
AMROUCHE Nassima, Maître-assistante en psychologie, université de Béjaïa 
BAA-BOUZID Saliha, Maître de conférences en psychologie, université de 
Béjaïa 
BAHLOUL Farouk, Maître assistant en sociologie, université de Béjaïa 
BOUICH Mahrez, Maître assistant en philosophie, université de Béjaïa 
BOURBET Salima, Ingénieure, chargée des projets internationaux 
JOUDER Samir, Maître assistant en philosophie, université de Béjaïa 
HADARBACHE Bachir, Maître assistant en sociologie, université de Béjaïa 
HATEM Wahiba, Maître assistante en psychologie, université de Béjaïa 
HIDJEB Abdelmadjid, Maître assistant en sociologie, université de Béjaïa 
KHALED Warda, Maître-assistante en Sciences de l’information et de la 
communication, université de Béjaïa 
LANANE Massika, Maître de conférences en sociologie, université de Béjaïa 
MEBARKI Myriam, Administratrice, université de Béjaïa 
MENDI Yacine Secrétaire Général de la Faculté des Sciences Humaines et 
Sociales  
MEZIANI Tahar, Maître-assistant en psychologie, université de Béjaïa 
MEHENNI Zahoua, Maître-assistante en psychologie, université de Béjaïa,  
NEGROUCHE Abdelhamid, Maître assistant en philosophie, université de 
Béjaïa 
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RABHI Khiereddine, Maître-assistant en architecture, université de Béjaïa 
REZGUI Hakim, Assistant d'administration, université de Béjaïa 
SAIDANI Hafid, Informaticien, université de Béjaïa 
SLIMANI Karima, Administratrice, université de Béjaïa 
SOUALMIA Abderrahmane, Maître-assistant en sociologie, université de 
Béjaïa 
YAHIA Tassaàdit, Assistante d’administration, université de Béjaïa 


